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Faits Di^rs 
— On mande do Londres, 2 janvier, 

soir ; 
« L'enquête sur la collision de la Ville-

du-Havre et le Loch-Earn est terminée. Le 
capitaine du Loch-Earn nie énergiquement 
avoir tait répandre des accusations contre le 
capitaine de la Ville-du Havre; il ajoute 
qu'il n'a jamais pu calomnier un homme si 
brave. Une proposition qui avait faite d'a
journer l'enquête a été rejetée, parce qu'on 
assurait que les témoins français ne vien
draient pas. La décision du tribunal exo
nère complètement les officiers du Loch-
Earn. » 

— Le roi da Bavière a dépêché à Vers ail
le» plusieurs photographes chargés de rap
porter des reproductions exactes des décora
tions et de l'ameublement dans le château 
de Louis XIV. Le tout sera reproduit aussi 
fidèlement qne possible dans les pièces d'un 
châtaau de plaisance projeté qui sera cons
truit dans une lie au milieu du lac de Chiens. 

— Les Atchineis, avec lesquels les Hol
landais sont en lutte, ont une manière assez 
particulière d'assurer le respect de l'autorité 
paternelle. 

Nous trouvons dans une feuille autogra-
phiée rnai te publiera Rotterdam, la Deutteh-
Ilellaii&isèht Corrftpondenz, de curieux dé
tail* sur le premier ministre du sultan 

qui est, Muait-il, l'âme de la résis-
Atchimùif-contre les Hollandais. » 

niiui*Uo a traversé des vicissitu-
«. 
itume à Atcbin, qu'un père, 
Bfuse d'obéir, plaoe celui-ci 

mni de vivres pour deux 
f-ne à quelques milles au 

lonner ensuite à son sort, 
l'aventure qui arriva au pre-
dans son enfance. Il allait 

Ttiou lorsqu'il fut recueilli à 
k, navire français, dont le capitaine 

s» esaajfea de l'éducation de cet enfant aban
donné. L'enfant grandit et retourna à Atehin, 
oà il ne tarda pas à devenir ministre. C'est 
4SI celte qualité qu'en 1848 il fit un nouveau 
Voyage en Europe, visita aussi les Pays-Bas 
et recul un sabre, d'honneur du prince Louis-
NapoMon, alors président de la République 
française. Tel est l'homme qui est mainte
nant l'âme de la résistance des Atchinois 
centre les Hollandais. » 

' — D'après les dernières nouvelles des 
nters de Chine la petite canonière à vapeur 
Y Are, en missàen de surveillance dans le 
golfe de' Ton-Kin, avait coulé à Pie le 14 
octobre. L'équipage composé de 19 hommes, 
capitaine compris, était parvenu à se sau
vai, mais le bateau avait disparu. En ap-
pSnant' le sinistre, M. le contre-amiral Du-
iMb a expédié la canonnière de même type, 
•rEspinçolt pour remplacer Y Arc. La cor
vette le Décret partie de Saïgon pour re
monter dans le nord de la Chine, avait pris 
cette canonnière à la remorque pour la con
duire à sa destination. 

— Un soldât anglais du 12* dé ligne a 
comparu, ces jours derniers, devant la cour 
de police de Southwark, dans des circons-. 
tances avez amusantes. Ayant ohaénu un 
congé de son colonel, il avait iodAùié, 
pour l'utiliser agréablement, de s'h; 
en oraptyjUtaiiK, et de se promener la 
«ansfllgflTues peu fréquentées, en effraj 
par ses contorsions, les femmes et les 
fants. 

Pris par la police, qui avait cru faire une 
capture d'un autre genre, tant ses contor
sions étaient, comiques, il comparait devant 
la cour dans le costume de fantaisie qu'il 
avait adopté, et s'entend condamner, au 
milieudel'hilarité publique,à quitter instan
tanément le costume de ses exploits, et à 
trouver deux cautions pour répondre de sa 
conduite à l'avenir. 

— On mande de Bastia, 2 janvier, 10 h. 
soir: 

t Le nombre des victimes du vapeur 
Zouave s'élève à dix-neuf, mais il est pro
bable qu'on en découvrira d'antres, car se
lon l'habitude plusieurs passagers s'embar-
quant sans permis,les noms ne se retrouvent 
donc pas sur les feuilles du bureau. Malgré 
des bruits confus, il parait cependant avéré 
que c'est un faux commandement du capi-

ils entrèrent ainsi dans la maison aux 
applaudissements de la foule et du père 
triomphant. 

— A table, à table, mes amis 1 s'écria 
celui-ci; il n'y a pas un instant à perdre. 
\\. et madame Sloop doivent partir à 
cinq, heures pour prendre à Gourtrai le 
txpMnde Paris , et il y a à manger pour 
uaeJjû»umé» eat ière . Tenez, voilà la 
n M U à t abèe I 

vaienTTn conduisit sa femme à la place 
l'JjHef)jiiir o*a .deux Fauteuils étaient 

i'Steée pour el le et pour lui . Alors, il 
cJtot pouvoir rompre; le s i lence et dit : 

— Àlroofl, me chère Hélène, prenez 
un peu de courage, a s seyez -vous . Vous 
evex bunsen de repo», n'est-ce pas? 

Ces m e t a : « Ma chère H é l è n e » que 
Valentin avait, sans le vouloir, pronon
ces d'un ton de protection, comme un 
ruari, an Itérant vivement la pauvre 
fltHeoa. Une teinte bleue se mêla à la 

-pâleur d e w o m a g e , et elle se laissa 
tomber, presque défaillante, sur son 
fauteuil, en poussant un cri d'angoisse . 

Tout le monde entoura Hélène pour 
lui demander si elle se sentait ind ispo
s é e . S a mère lui prit la main, prête à 
pleurer; nroifl Hélène, par un pénible 
effort, parvint à se maîtriser, et mur
mura : 

— N e sois pas inquiète, chère mère, 
ce sont les nerfs; cela va se passer. 

Mais, en levant la tète, clic rencontra 
le regard trista d e Valentin qui l'im
plorait avec des yeux pleins d'amour. 
Elle retomba sans force contre le d o s -
efetrde stwi fauteuil, e t se mit 9 trembler 
et à frissonner' « m e n a une pemoune en 

taise qui a lancé le vapeur sur la jetée 
sud-i st du port. 

« Le Zouave fait le service - postal» de 
Bastia à Livourne et Marseille pour le 
compte de la compagnie Frayssinet. 

—I? Ordre emprunte à YEveni/ig Chronicle, 
de Londres, la nouvelle suivante : 

« Notre police métropolitaine ne se borne 
pas à empêcher les frères et amis français de 
s'entre-dévorer entre eux : elle a l'œil ou 
vert sur leurs faits et gestes, et l'oreille ten
due à leurs propos élégants. Quelques mots 
imprudents prononcés par un ami de Félix 
Pyat'ont mis les détectives en éveil. Une 
correspondance a été interceptée, et le jour 
commence à se faire sur un de» plus tristes 
événements qui ont récemment désolé 
Paris. 

'Lorsqu'un chat est voleur,vous ne l'em
pêcherez jamais de voler (when Tomcat is a 
robber, he'l turn an honest cat never) dit 
notre vieux proverbe. Il en est de même 
de l'homme : qui a incendié, incendiera. 

» A Constantinople, huit jours ne se pas
sent pas sans un inesndie : on y e3t habi
tué, et c'est ainsi que les Grecs, depuis 
quatre cents ans, se vengent quotidienne
ment des descendants de ceux qui ont con
quis leur ville à la suite de Mahomet II, et 
la partagent avec eux depuis lors. 

»I1 parait que le système', tout dangereux 
qu'il est, aurait paru bon à MM. les' com
munards : la destruction de l'Opéra de Par is 
n'aurait pas d'autre origine. 

«Nous donnons cett»> nouvelle sous toutes 
réserves, mais nous pouvons ajouter cepen
dant que lo gouvernement de la reine vient 
de télégraphier en France, où l'on serait 
déjà sur la trace des coupables. » 
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« é p è c h e s Télégraphiques 
Londres, 2 janvien*. — M. le duo de 

Larocheloucauld-Bisaccia estarrivé hier. 
Il présentera probablement aujourd'hui 
s e s lettres de créance-

Le baie de Carthagène est remplie de 
bâtiments de guerre Français et étran
gers . 

Constantinople, 3 janvier. — Le 
bruit de la nomination du général 
Ignalieff à l'ambassade de Londres est 
complètement dénué de fondement, le 
général retournera à son poste après 
une absence de cinq semaines . g~ 

New York, 3 janvier, soir. — La 
dette publique a été augmentée de 
8,453,000 dol lars . 

L'encaisse métallique dans le trésor 
est de 91 ,479 ,000 dollars, et la réserve 
de papier monnaie de 4 ,278 ,000dol lars . 

COMMERCE 

€ ÊCHES TÉLÉGRAPHIQUES 
Lîverpool, 2 janvier^ f 

«10,000 b.. dont 8.000 b. pour ïa 
filature, calme, sans changement. louable 
â peine soutenu. Amérique embarquement 
décembre-janvier, clause good ordinaxy, S, 
livraison mai-juin 8 1/8. 

^•importations 24.000 b. , dont ïé!Ô*uu b. 
3Knérique, pas de Surate. Amérique embar
quement janvier-février,clause good ordinary, 
81/16. - * . 

New-York,*1 déc. 
Middling 16 1 / 4 . ^ t 110 1/2. Cnfcge sur 

France fr. 4 77 1 / ^ t o w middl inga New-
Orléans 106 fr. 50, s Savannah 100 fr. »». , 
H -S. Sanford expédié. Recettes S jours 
118,000 b. Expéditions: Angleterre 53.000 
b. France 19.000 b. Continent 15.000 b. 

A \ ««» «iivci*» 

ANVERS, 3 janvier. — Laines : En bonne 
demande régulière ; on a de ndfveau vendu 
aujourd'hui 176 balles laine en suint de la 
Plata. 

Cotons : (Avis mensuel du courtier D. 
WALTHER. ) 

Stock au 30 novembre. 13658 b 
Arrivages en décembre : 
P. Ariadnt, de Santos. 60 

Fenna 1096 
J.Q. iVorttwa'.de Charlest. 140.", 2500 

16219b 

proie à une violente attaque de nerfs. 
Le docteur lui tuta le pouls , secoua 

la tête d'un air mécontent, et dit : 
— Mes amis , c'est plus grave que 

nous ne pens ions . Non pas qu'il puisse 
en résulter des suites sér ieuses , mais 
pour le moment madame Scoop a be 
soin d'un repos absolu. Ella doit s e 
coucher pendant une heure ou deux . 

A ces mots , le fabricant d'huile se 
fâcha et frappa du pied avec impatience. 
Mais le docteur lui coupa la parole. 

— N o n , non, monsieur Minnens ,pas 
de colère. Votre fille est malade, e t , 
comme père, vous devez avoir pitié 
d'elle. Elle souffre; une pareille fièvre 
nerveuse est très-douloureuse chez les 
femmes . Or, je suis médec in , et , que 
vous y consentiez ou non, madame 
Stoop doit prendre du repos. 

— Eh bien alors, qu'on l'assiste au 
moins . Vous êtes là hésitant comme un 
homme qui ne sait où donner la tête . 
Donnez-lui le bras, M. Stoop, et condui
sez-la à sa chambre. C'est votre affaire 
maintenant. Peut-être , si v o u s aviez 
montré un peu plus de c o u r a g e . . . 

(A suivre) 

VOLONTARIAT D'UN AN 

M . T h é o p l a î l e R A S S E M O N X , 
professeur d'e?crinie et instructeur milw 
taire, a l'hooncur d'informer les jeunes 
gens de la classe 1874, qui ont l'intention 
de subir les épreuves pour le volontariat 
d'un an, qu'il donne des leçons a domicile. 
— S'advw-ser, pour les conditions, café de la 
STitt d'Or, près l'église S«.inUMarlia. 538G 

515 b 
643 

1096 
2688 

Texas 
VENTKS 
fr. 

Louisiane 
San los 
Bengale 

103 
8.-; 

104 
44 1 

— 

fi 

à 105 
108 

50 

4942 b. 
151 Ezpéd. directes de l'entrep. 

5093 b. 5093 b 

11126 b 
Rentrées par spéculation 607 b 

Stock au 31 décembre 11733 b 
Notre stock se compose de : 5142 balles 

Louisiane et -Texas, 15">2 b. Upland, 296 b. 
Brésil, 144 b. Levant, 50 b. Comptah, 4549 
b. Bengale. 

Il est passé en transit 12,170. 
HAVRE, le 31 décembre 1873. — Laines. 

Revue du 1 5 au 31 décembre 1873.— (Avis 
de MM. A. Asseliuet L.Biais.jlmportations, 
2,069 b. 

Débouchés, 1,419 b. 
Stock au 31 décembre 1873, 9,905 balles. 
Nous avons reçu, depuis le^15, 2,069 b . 
Les débouchés, pendant cette période, ont 

été do 1 419 balles. 
Stock ce jour : 9,905 balles, dont 5,820 

PlaU contre 9,823 balles dont 5,897 Plata, 
à pareille époque 1872. 

Les affaires ont encore été asrez régulières 
pendant cette quinzaine. Prix sans change
ment bien sensible, mais plutôt un peu 
faibles. 

Les laines Buenos-Ayres, nouvelle tonte, 
importées par Rivadavia et Astarti pré
sentent de grandes différences comme qua
lité et conditionnement. Les meilleures, 
assez bonnes ctmme nature et propres au» 
ront certainement au lavage, un rendement 
supérieur à celui des laines de 1872-1873, 
mais, par contre, toutes les autres sont plus 
ou moin-* maigres, terreuses, boutées et 
d'un rendement très-médiocre. Cea dernières 
qualités ont été jusqu'alors délaiseées. 

HAVKS, 1 janvier. — Cotons. — Nous 
avons ouvert l'année ce matin avec une de
mande des plus languissantes, et des prix 
faibles, pour Louisiane particulièrement. 
Ces derniers cotons sont en baisse de 1 fr. 
environ, et l'ou fait ainsi le trés-ordinaire à 
106 fr. H y a peu de changement pour 
Géorgie, et ces cotons sont soutenus au 
contraire. Nous avons, du reste, an plus de 
demande cette après-midi, et nous termi
nons, en somme, la journée avec un total 
d'affaires as sex convenable. 

A livrer, il a do. se faire 400 b. Oomra 
gôôd falr nouveau, moitié par steamers de 
janvier, moitié par steamers de février, 4 75 
fr. le tout. — A terme, on. a obtenu février 
à avril, en Louisiane, à 100* Or.,. — le mois 
de janvier, seul est encore tenu à 102 fr. 
• Les ventes notées à quatre heures vont à 
1,030 b. I - j É L ' 

Laines. — OdBote un lolin de 8 b. Bue
nos- Ayres, suint, de 108 à 112 fr. 50 les 
100 krh. et 22 b. cHto dilo, de *00 à 210 fr. 

POKT Eti/.ABETH, 21 novembrel—^LmintS: 
Pé» de jours après l'expédition da notre 
circulaire du 31 octobre, nous avons reçn 
les avis da Londres sur l'ouverture des 
enchères d'octobre ; celles-ci, ainsi qu'on 
l'avait au -reste < ru, étaient peu favorables. 
Ces avis n'ont pas manque dâ produire une 
grande influence sur notre marché, et nos 
détenteurs se sont montrés très désireux de 
vendre à des prix en baisse. Par suite, 
toutefois, du peu de stock disponible sur 
le marché et dâjla modicité des arrivages de 
l'Intérieur paÇ&ftt/h? 1» sécheresse, seule
ment peu d anWJjfcont pu se conclure. Les 
gros commisEio™Wires acheteurs se sont 
presque tous retirés du, marché, leurs limi
tes étant du reste en dessous des prix de 
notre place. Pour l'Amérique, notammsnt, il 
ne s'est rien fait. Plus tard, des ayiiniMé-
rieurs nous ont mandé une meilleure tenue 
des enchères de Londres et nous pouvons 
par suite nous attendre à plus de fermeté 
sur notre place. On cote : 

* Veiy super, and spoutwafhed fleece, 
i s . 3d. 

Good light to superior fieeeewashed, l s . 
1 1/2d. à l s . 9. 1/4d. 

Middling à good dito, l s . 1 1/2d. à , l s . 
2 1/4d. 

Seoured extra superior snow white, 2s. 
• 1/2d. a 2s. ld . 

Idem good to superior bulky, 1 s. 11 d. a 2s. 
Idem good to superior faulty, l s . 7 1/2x1. 

à l s . 8d. 
Idem inferior and faulty, ' s . 6<Là l s .7d . 
Superior long Greasy, 7 3/4d.J^É*/4d. 
Middling à good light g r « a « f l B / 4 d . à 

8 3/4d. - „ - ^ | ^ r 
Heavy and faulty dito, 6 3/44. à 7 1/4d. 
Coarse and kempy dito, 4d. à ôd. 
Chance» : Sans variations ; les Banques 

achètent les traitas s/Londres à 90 jours de 
vue à 1/3 p. c. esc. 

Frets : Faciles, far suite du peu de laines 
q u i s ' e x p é d i e e n c e m o m e n t . L e s s t e a m e r s 

ont accepté 7 et 8s. par balle pour Londres. 

AVIS AM^COiSSOMMATEURS 
M. DELANGRENIER, préparateur du RA-

CAHOTJT des Arabes, du SIROP pectoral et de 
la PÂTE de NAFÉ, prévient les consomma
teurs qu'ils doivent refuser tout flacon ou 
toute boite qui auraient été exposas dans les 
montres ou vitrines (l'humidité et le soleil 
leur étant très nuisibles). — Des boites et 
flacons vides sont à la disposition de MM. 
les pharmaciens, quand ils en feront la de
mande. 

M A L D E D E N T S . — L ' E A U du D r 

OMÉARA calme 4 l'instant la pins vive douleur 
et arrête la carie. — Se vend dans toutes 
les pharmacies. 5411 

JOURNAL DE LA JETJNE8SE. — 8om-
mairedela57* livraison (1er janvier 1874). 
— TEXTE : La fille aux pieds nus, par J . 
Gourdault. —Les dangers de la trave.sée de 
l'Atlantique, par te. Rousselet.— Nos con
temporains : M. de Metz, par Ernest Me-
nault.—Les oranges,, par l'oncle Anselme.— 
En congé ! par M"s Zénaïde Fleuriot. — 
La montre de Beaumarchais.— Janvier,par 
Marie Maréchal. 

D E S S I N S p a r V a u t i e r , H i l d e b r a n d , A d r i e n 

Marie, C.-afty. 
Bureaux a la librairie H A C H K ^ I baula 

vari Saint-Qarmoiai a s 18, à 

SANTÉ A TOUS'SS^^uSt-
licieuae farine de Santé de Du Barry de 
Londres, dite : 

REVALESCIÈRE. 
Vingt-six ans i'invaflable succès. 
Elle combat avee ttédtëar les «JSyfftépaies, 

mauvaises digestions,gaslriips,glaires, vents, 
aigreurs, acidités, pituites, nausées, renvois, 
vomissements, môme en grossesse, constipa, 
lion,diarrhée,dyssenteries,coliques, phthisie-
tonx, asthme, étouffements, étourdissements, 
oppression, congestion, névrose, insomnies, 
mélancolie, diabète, faiblesse, épuisement, 
anémie, chlorose, tous désordres de la poitri, 
ne, gorjje, baleine, voix, des bronches,veSsie-
fnie, reins, intestins, muqueuse, cerveau et 
sang/ — 75,000 cures, y compris celles de 
ti. S . le Pape, le duc de Pluskow, Madame 
la marquise de Bréhan, etc., etc . , dont 
extrait. 

N°.49,842 : Mmo Marie Joly, de cinquante 
a es de constipation, indigestion, nervosité, 
insomnies, asthme, toux, ilatus, spasmes et 
nausées. — N°. 47,270 : N». Roberts, d'une 
consomption pulmonaire, avec toux, vomis
sement, constipation et surdité de 25 an
nées^ — N°. 46,210 : M, le docteur-médecin 
Martin,d'une gastralgie etirritation d'estomac 
qui le faisait vomir 15 à 18 fois par jour 
pendant huit ans. — N». 46,218 : \a 
colonel Watson, de la goutte, névralgie et 
constipation opiniâtre. —- N°. 18,744 ; le 
docteur médecin Shorland, d'une hydropisie 
et constipation. — N° 49,522: M. Baldwin, 
de l'épuisement le plus complet, paralysie 
de la vessie et des membres,par suite d'excès 
de jeunesse. -

Plus nourrissante que la viande, elle 
nomise encore 50 fois son prix en médeci-

j . En boites : 1/4 kil., 2 fr. 25; 1/2 k i l . , 
aTit, l 'kil . , 7 fr.; 12 kil., 60 fr. — Les 

Biscuits de Revaïescière en boîtes, de 4, 7 
et 60 francs. — La Revaïescière chocolatée, 
en boite* de 2 fr. 25 c ; de 576 tasses, 60 
fr. franc*— Dépôt à Roubaix chez MM. 
Coille, pharmacien, Morelle-Bourgeois et 
chez les autres pharmaciens et épiciers.— Du 
FARRT ET Co., 26, Place Vendôme, à Paris. 

4095 — A. 

DENTS l'T MNTIMtS 
P E R F E C T I O M N É S 

falicitant la prononciation et la mastication 
ne nécessitant aucune extraction de racine 
et se posant sans aucune douleur. 

§ u e e è s **»»•«**!• 
DENTS et DENTIERS, système américain 

SjAMS RBOSORTS m 

Spécialité pour la conservation des dents 
malades par la maliscation. 

H A L L Ë R - A D L Ë R 
M K N T I B T M 

66, rua à"Angleterre, LILLE 
—~. < m ; — — 

B H U L I D R A t J T O G È Ï t E 
M1BVBTE S . G. D . . S . 

BONNAVE~DELANN()Y 
R u e * » ï u , 3 , R O U B A I X 

Lampes a» Gaz liquide, brûlant sans 
verres ni mèches, seul éclairage capable de 
rivaliser avec le gaz, donnant le pouvoir 
éclairant du bec papillon, 'plus économjoue' 

«que le gaz. Ct>tte lampe est portative, ne 
nécessite aucune installation, finiptrjyée 
avec succès dans les premières usines da 
Lyon. 

Nous appelons particulièremept. 1*atten
tion des chèfs: d'atelier sur notre lampe a» 1, 
dite à'atelier. Cette lampe réunit tous les 
avantages recherché* depuis si longtemps : 
la solidité et le bon marché; supprime, en 
outre, l'entretien quotidien que nécessitent 
les lampes à pétrole, schiste ou huile, le 
liquide coijtetm dans le récipient pouvait 
éclairer detlx saasaiaas sans qu'il soit besoin 
de le regarnir. La'^dispositiSn particulière 
de ce modèle double le pouvoir éclairant, 
se récipient élftnt disposéade manière il former 
réflecteur. < T * 5077 
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MATienes o'o*. 
Or ta b«rr. à l M o t t N t ; 

U k . SAMfr . tt.c... 
">r (pièce» 4» « • fr> T 

A.. «a b»rr« • tttT 
U k- S U f r . M e. 
D i u l i <fe IJoll «t 
Ptattret a colonw Fcrdia. 

id. p»-?ieainei . j * . 
»!(<«• *VAmérique (S d.f 1 
S M t e n i u Aoglali 
BuckMtM 
Poilu* • 

E l D'AJRMrfM, 

l I , • . . . . 1 . 

Binqae de F m e e . . . . K *tH—r ' 
ld. d-Aicleierr*.. t \\§ 
M. m SHtinut... 

B O W S œ T R s S b a * w 

l i t «i» •* J • • - • * • - • «r». * » ; • • i 
B u s «r*. k m MV. 

CIAME1 ( A trots mois 
Ansterdan. 
Hinibotrg.. 
B-JliB 
Francfort... 
Vienne 
•UdrV. . . . 
Pélenbonrc 
Loadret . . . . 

«£!::: 

A courte 

rti ïT4 1» jj*- n 
• •8 l i t J7« 
an ii* su 
t>« ii< t i « 
Sis . j . trS | . u s 
a se .i 

lrt r 
13 T|8 

su .t. si* .». sa* J. — 4*r» 
15 31 |. « n If» 4» 31 1)1 m 4 • * • 

. 3 j « « ' » r * . T M i n a i 
u î.s i»' u« n an* P - * ••• 

I H L L K 1 
Deux heures. — Lé «larché «at «lus 

ferme, nos Rentes sent an hausse de 15 c. 
sur les cours du débute - u i o o ^ b 

Malgré cette légère repiisjjj 1 » couraf de ce 
moment soûl encore Inférieurs à ceux de 
clôture d'hier, qui étaient le* pjusljas de h» 
journée. •«,'" ̂  --«ar-T apr 

Les acheteuw sont déjà eu perte SUT î l e 
reports qu'ils ont payés hleri et- Ma i 
que peut leur donner la fermet*-: 

du marché pour un mouvement de hlUHÉW 
sont bien faibles. 

Le prix des reports su» tes ^aleeH »*> 
liquidant tous les quinze jouta est asetste 
élevé que pour celles te liquidant i le fin 
de chaque mois. 

Le Lyon a fait 6 fr. de .report, Ta îtotd X 
fr., l'OrléAMÉn-B-ftôi eU'Est 3 TS; - " — ~ 

Les cours de* a g i o t e l é JCnVl»ndes 
lignes de Chemins de fer «ont faibles. 

Les actions et délégations de Suez aoat 
demandées aux cours d'hier. 

Les Autrichiens sont demande» à 770, et 
les Lombards à 368 t 

LA Rente italienne eaioéreste à 61 60. 
Le Mobilier français est ee perte de S fir9 

à 317. 
Le Foncier est coté 818. »t» 
Les actions Transatlantiques sont deman

dées à 380. 
Trois heurté. —• Notre 3 0/0 rnstn 4 

58 50, le 5 Oifl, à 93 75, et l'Emfcun* janth» 
veau à 93 l J P _ 
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